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\Aatc permif^ion^i

lO RDRE, TÊNt EN l a'

DECLARATION
DV'ROY, SVR LA
D ET EN T I ON DELA
PERSONNE DE MoNSlEVR
le Prince.

^ A^PARIS,
Chez Abraham savcRAiN^
rup SainÊt Jacques, au deflus de

Sainft Benoift.





L'ordre des scejnces

& Ceremoniesyohferuêes a laÇauVi

le mecredy Septembre î6î6.

Brt U déclaration du Roy^ con-^

çernant tarrefi faiéî de U per-^

Jbnne de Mon/îeur le Prince^ les

Seigneurs que fe font retirés. En^
femblefur tëdit de la reuente des

Greffes exception pour ceux

deU Cour de Parlement de Taris%,

ERoyfeoyt en fon lia de

A fes pieds eftoit Mon- ,

fieur deCandalle tenant la

place de grand Chambel-
lan.

A Gofté du Roy à la main droido eftoit

la Royne Mere, Moniteur frère du Roy>
Meflieursles Pairs jfçauoir Meflieurs de

Montmorency > d’Vzez , de Rets, de Ro-
han , Se de Sully , & MelTieurs les Maref-

chaux de Frâce,fçauoir de BriflaCjde Sou-

uray^ôc deThemines, 5c à cofté près delà

lâterne plülieurs gentils-homes debout.



]^çfdames fœur^ duRoy eftoîent mon-
tées au haut delà lâtérne dtim'erme cofté^

Dê l^aütre dôfté à main gauerhe eftôienc

trois’Pairs Ecclçfiaftiques , fçauoif Méf-
fieurs les Euefques de Laonjde Beauuais,

^ de iSToyônjicàcofte tirant vers lalan-

terrie plüfieuirs Geritils-hbmmès debout.

Plus bas cftbit afFis Mbnfieur- le Garde
des féaux cri la chaife ou fe met ordinai-

rement Monfxeur le Chancelier y bc a fes

,
pieds,eftoient deux maffiers a genoux te-

nanVchacûh vrieihafTè.

A -main gaïichè de Monfieur le garde

îdes féaux eftoit Monfieur le Preuofl: de

\Pairis:falHs fur les rnarelïes pbùï Monter
où eftoit le Roy.

^
^ Et' a'u deffus dùdit Preuoft de Paris^,

eftoient les Capitaines des Gardes , fç'a-

uoir Mohfteùr de Vitry 5c Monfieur de

Pralin debout. Auec le Conte de laMarfc

Gapitainé des cent ^ SbylTes dè là garde

du corps,
; ,

:

Eten vn banc à part dû méfme collé

eftoîent Mélliêurs les Prefidents de la

Court a fcàuoir Méflîeurs lé premier Pre-

fident, de Blanc MenyjSeguief, deHac-
qûeuille, L’Eicàldpier 5c de; BeJlictire.

JDu mefme collé à la fuitte^eftdientMeC



fieurs les Confeillers Clercs de la gran

Chambre & autres dans les barreaux,

tous veftus de leurs robbes d’efcarlattc.

DeTautre coftéà main droite dudi£b

fleur garde des féaux eiloient Monfieur

rEuefquc de Paris auec fon rocquec , &c

quatre Maiftres des Requeftes , Sc autres

Meffieurs des Confeillers laiz de la grand

Chambre
3
tous veftus de leurs robbes

rouges.

Enfemble dans le barreau à co

tous les autres Confeillers de la Cour,
dans lequel barreau eftoient aufli, Mef
fieurs les gens du Roy > fçauoir Mon-
fieur Seruin , Monfieur le Procureur Ge-
neral 3c Monfieur le Bret ,

auffi vefttu

de leurs robbes rouges,

^Dans le milieu du Parquet

les Confeillers d’Eftat, ^ Me/Ticurs des

requeftes qui eftoient venuz auec Mon-
fieur le Garde des Seaux, fçauoir Mef
fieurs de Vil!eroy,Chafteauncuf,Pont-

carré,PrefidentIanin,deThoü,&: autres.

Etaudeuant deux, Meffieurs de laRo-
che-guyon, le General des Galleres , 3c

autres Seigneurs.

Et encores audit parquet eftoyent Mef-
dames,laConteflede Soyftbns , deGuyfe



Si d’Elbeuf^MadatnoifelIe deVandofmci
ëc autres , fur des placets.

De l’autre cofté eftoyent , Monfieur l’E-

uerque d’Angers , ôc deux autres Euef-

quès.

A l'entree du Parquet à rtiain gauche dé-

liant le Roy , eftoient MelTieurs les Se-

crétaires d Èftat aflîs fur vn banc.

Et dedans ledit Parquet eftoyent les

Hérauts debout auec leurs cotte

mes.

Le Pv O Y commençaà parlci^Scdit que

Monfieur le Garde des Seaux feroit en-

tendre les raifons qui i’auoient faid vè-.

nir en ce lieu.

Pe£aid Monfieur le Garde des Seaux-

monta en haut vers le Roy, fe mttàge-

jîoüx Sc parla à Iuy^( le Roy luy parla auG
il,) puis delcendic, femicen fa place, 6c

ht entendre les raifons pour lefqiielles

,1g Roy eftoitvcnuenla Cour.

Apres Monfieur le premier Prefident

le mit a. genoux auec tous Mefiieurs de

Cqur, le Rov les fit relcuer , Sc ledit

ficur premier Prefident fe tint debout

auec tous, MciUcurs dé la Cour de Par-

lement 3 cC parla defcoiuiert , fa Haran-.



gue au Roy
,
qui fut courte.

Ayant âclieué , le Roy fit lire la dé-

claration J concernant larreft faiû de

la perfonne de Monfieur le Prince
,

les Princes &: Seigneurs qui selloienr

retirez, Puys futleu l’Edit delareuence

des Greffes*

Ce faift Monfieur TAduocat Seruin

remettant a genoux parla au Roy , fit fa

Harangue,6ele Roy luy ayant comman-
dé de fe leueti continua Bc parla fur le fu-

bied de ladite déclaration &: Edit , requé-

rant qu’ils fuffent leuz Bc publiez.

Ge faidMonfieurle Garde des Seaux

fe tourna vers le Roy, qui luy dit fa vo-

lonté,puis prlnt aduis dé la Royne Mere,

de Monfieur*, Bc dé tous les autres Sei-

gneurs qui cftoient aumefme banc.
' ’

De là print aduis des Pairs Ecclefiaffi-

ques,puis defeendit en bas, pour pren-

dre aduis deMeflieurs les Prcfidents de

la Cour, En fuittede Mefiieurs les Con-
feillers d’Eftat

,
en apres dé Mefiieurs

les Confeillers de la Cour de- Parlement:

& ayant faid retourna parler au Roy, Se

luy rapporteiles aduis
,
puis defeendit Bc

feant en fa place
^
prononça l’Arreft en

ces mots*

J



t en fon lid de luftitê, â

ordonné Ordonne, que fur le reply def-

dides lettres", fera mis qu’elles ont eôé
eues publiées. Requérant fon Procu-

reur General qu’elles ferontregiftree» es

regiftres delà Cour, que coppies coU
lationnees feront enuoyecs par les Bail-

liages &: Sencchauffees
,
pour y efke aüf-

fileuè's & publiées. Et fur les conelufions

prifes par te Procureur General , tou-

chant rexception des Greffes delà Cour^

tant Giuii que Criminel yque Id'Roy Ce

referue d’en délibérer en ioiî Gonfeil.

Ce faià le Royale leuai
'


